
samedi 25 novembre  
2023 de 10h à 17h

10h Accueil  
entrée parking rue saint-pavin des champs, 
Le Mans 
TRAM arrêt Lafayette - Bus arrêt Chêne vert

10h15-13h 
présentations et discussions

13h Repas de midi 
partagé tiré du sac

14h30 -17h
présentations et discussions

La Fonderie 2 rue de La Fonderie Le Mans 
www.lafonderie.fr

entrée libre - reservation conseillée
reservation@lafonderie.fr 02 43 24 93 60

La décision collective  
« Y a t’il du décisoire dans l’air » ? 

INTERVENTIONS & DÉBATS avec

Jocelyne Porcher « L’agriculture conventionnelle », quelle convention ?
Gautier Félix La bienveillance m’a tué.
Anne Mèche Qui choisit quoi ?
Melaine Travert Elever des animaux en groupe.
Clément Osé & Noémie Calais Plutôt nourrir, l’appel d’une éleveuse 
	 Editeur Tana-Collection Nouveaux Recits (septembre 2022)

en compagnie de
Angèle Satche, psychologue du travail en Bretagne  

Mathilde Leriche, chargée de mission à l’inter AFOCG

coordination Lise Gaignard

LASCAUX - Vache rouge

LASCAUX - Vache à tête noire et à corps rouge

La Fonderie reçoit le soutien de l’État, Direction régionale des affaires culturelles (DRAC) des Pays de La Loire, de La Ville du 
Mans, du Conseil Régional des Pays de La Loire et du Conseil Départemental de La Sarthe.



La décision collective  
« Y a t’il du décisoire dans l’air »?

coordination Lise Gaignard

« Dans le qui décide ? , il y a déjà un préjugé d’incarnation » disait Jean Oury, « comme 
s’il y avait un grand décideur ou un petit décideur1 … (il faut) lutter  contre ce préjugé 
d’incarnation herculéenne de décideur ». Pour lui, « l’évitement le plus massif et le plus 
généralisé, c’est de faire glisser (la) fonction décisoire vers un décideur, c’est à dire de 
la faire s’incarner : qu’il y ait un chef qui ait le savoir et le pouvoir, qui soit payé pour 
décider ».

Si on choisit de vivre et travailler en milieu horizontal, quels dispositifs doit-on inventer pour 
qu’il y ait « du décisoire dans l’air » plutôt que du silence plombant, des discussions sans 
fin ou des jeux de colonies de vacances affligeants.

Des éleveuses et éleveurs nous parleront de leur travail, plus particulièrement de ce qui 
est difficile, qui rate, qui échappe, qui finalement se fait quand même, etc. Qui décide de 
l’heure de la traite ? Les salarié.es ou les vaches ? D’une mise à la réforme ? Noiraude 
finira-t-elle en caissettes pour l’AMAP2 ? Qui fait la vaisselle chaque midi ?

1 La décision (éditions la boite à outils 2013 , épuisé).
2 Association pour le Maintien d’une Agriculture Paysanne

Jocelyne Porcher ouvrira cette troisième journée consacrée à l’étude du processus de décisions 
en reprenant l’histoire de ce qu’on nomme sans y penser « l’agriculture conventionnelle » 
sans qu’on sache de quelle convention il s’agit, ni exactement ce qui a été convenu, entre 
qui et qui ?
Sociologue, ses recherches portent sur les relations de travail entre humains et animaux. Elle 
est l’auteure d’une dizaine d’ouvrages sur le sujet. 

En présence de 
Clément Osé qui aime écrire sur l’écologie et les paysans et qui continue de chercher des réponses 
joyeuses aux effondrements écologiques et sociaux en cours ; et Noémie Calais, éleveuse de porcs  
dans le Gers qui partage les joies et les luttes de celles et ceux qui nous nourrissent au quotidien.  
Ils présenteront leur livre « Plutôt nourrir » Editeur Tana-Collection Nouveaux Recits (septembre 2022). 

Anne Mèche, éleveuse de chèvres et fromagère dans la Sarthe.
Installée seule ??? Pas si seule depuis 9 ans. Elle témoignera de sa relation aux animaux et 
humains qui constituent son paysage et des questions qui orientent son travail.

Melaine Travert qui après des études d’agronomie à Toulouse, a travaillé pendant plusieurs 
années comme animateur dans le réseau associatif agricole. Il est installé en collectif depuis 
trois ans sur une ferme laitière bio dans Le Loir et Cher. 

Gautier Félix agronome orienté vers les savoirs agricoles, il a experimenté des pratiques 
collectives diverses de travail et d’engagement militant. Actuellement vigneron en cours 
d’installation . Il tentera d’analyser son désarroi devant les techniques de travail en groupe 
issues du management de la « tech » et de la « com » qui aplatissent les désaccords et 
ratiboisent l’imprévu, capables de résumer en trois mots sur un post-it ce que quelqu’un 
vient de dire en un quart d’heure.

En compagnie d’Angèle Satche, psychologue du travail en Bretagne, en lien depuis 
longtemps avec des associations d’aide aux paysans 
et Mathilde Leriche, chargée de mission à l’inter AFOCG1.

1 Associations de formation collective à la gestion	

Un mouvement massif de bifurcations inventives, de tentatives de 
subversion de la « loi du marché » arrive dans les campagnes, ce 
ne sont pas les vaches ni les poules qui s’en plaindront.

Mais l’autogestion, les différentes solidarités, l’égalité salariale 
ne s’apprennent pas avec le maître ou la maîtresse d’école.  
Il faut tout inventer, décider collectivement.


